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Avant-propos


Si vous avez acheté ce livre, c’est sans doute parce que vous avez entendu parler du BARF ou déjà lu quelque chose à ce sujet et que vous voulez en savoir plus. Il est vrai que le débutant a de quoi être déconcerté par la multitude des points de vue, des concepts, des théories et des avertissements qu’il découvre en commençant à s’intéresser à la nourriture crue pour chien. C’est à lui que s’adresse ce livre.


La suite de cet avant-propos est extraite d’un article que j’ai écrit en 2007 pour le magazine canin Gesunde Hunde à propos de la polémique autour du BARF.


Le BARF, certains en font vraiment tout un plat!


Le BARF est tendance, tout le monde prétend l’avoir inventé et détenir la vérité absolue. Il y a les pratiquants authentiques, les partiellement convertis, les mono-pratiquants, les purs et durs. Il y a le BARF authentique, original, le BARF au poulet, le BARF MTC (inspiré de la médecine traditionnelle chinoise), le BARF cuit (?!), le BARF à la mode Billinghurst, à la mode Lonsdale, à la mode Schulze, et j’en passe. Les «BARFeurs» s’affrontent et s’invectivent; certains livres ou programmes alimentaires sont suivis quasi religieusement, toute autre approche de la nourriture crue étant qualifiée de fantaisiste. Des maîtres, qui il y a de cela deux ou trois ans en étaient encore à manifester sur des forums Internet leur intention de passer au cru, s’expriment aujourd’hui en tant qu’experts s’appuyant sur dix ans d’expérience au moins, quand ils ne prétendent pas pratiquer le BARF depuis toujours…comme leurs parents et grands-parents avant eux.


Celui qui est capable de citer le plus grand nombre de valeurs nutritives, de statistiques et d’études «scientifiques» tout en jonglant avec les termes médicaux est forcément le plus compétent. Des formules de plus en plus compliquées sont inventées pour composer les repas, si bien que nourrir un chien redevient une science insondable.


Les «BARFeurs» sont qualifiés par les autres, j’ai nommé les membres de la «coalition du prêt-à-manger pour chien», de fanatiques inconscients et irresponsables. Le mouvement BARF est quant à lui comparé à une secte soumise à son gourou. Il est vrai que de nombreux «BARFeurs» sont des fanatiques se montrant bien peu tolérants envers ceux qui pensent ou agissent différemment d’eux – quand bien même ils étaient les premiers à donner des croquettes à leur chien six mois plus tôt. Les problèmes rencontrés avec la nourriture crue sont souvent mis sur le compte de l’incompétence du propriétaire. Celui qui serait intéressé par le BARF est donc doublement désorienté: d’une part, par la propagande que diffuse l’industrie de la croquette et du pâté; d’autre part, en raison des controverses entre pratiquants du BARF.


Comment en sommes-nous arrivés là?


La question du BARF, comme presque tout ce qui tourne autour du chien, est très chargée émotionnellement. Des propriétaires, qui ont cherché des années durant et à grands frais une solution aux problèmes de santé de leur chien, l’ont en grande partie trouvée dans l’alimentation crue. Quand la solution s’avère aussi simple après un long chemin de croix, on a tendance à vouloir la partager avec tout le monde, ce qui explique aussi pourquoi le BARF s’est répandu aussi rapidement.


Quand ce désir de communiquer rencontre une forte résistance, le fanatisme ne se fait pas attendre bien longtemps. On se retrouve souvent sur la défensive. Le fait est qu’il est difficile de faire quelque chose qui est généralement regardé d’un œil soupçonneux tant par l’éleveur, que par le vétérinaire, le refuge, le coach canin et sa propre famille. Que fait-on alors? On se plonge avec avidité dans les manuels de nutrition afin d’être capable d’argumenter comme un pro. On cherche des maîtres qui partagent le même point de vue. On s’obstine à convaincre, car la résistance permanente fait vaciller dans ses certitudes; on a besoin d’arguments convaincants pour se conforter soi-même. Les problèmes commencent quand le savoir acquis finit par transformer en science un concept simple, avec comme risque de perdre de vue l’idée de départ.


Nous vivons à une époque où la société d’abondance va de pair avec une insatisfaction palpable. Les gens sont en quête de réponses, de racines, de sens à leur vie. Les religions et les systèmes sociaux échouent à satisfaire nos besoins de sécurité, de spiritualité et d’identité, d’où un mouvement puissant que l’on pourrait résumer par cette formule: «Back to Nature». Le bio est tendance, le naturel est tendance, ce que l’humanité avait assimilé au progrès se révèle souvent être une erreur: nous remarquons de plus en plus que quelque chose cloche. Ce courant nous pousse à revenir en arrière, à redécouvrir dans notre vie les choses simples et naturelles, nos origines. Et il touche aussi notre animal domestique préféré: le chien.


Ce qui, initialement, fut une recherche désespérée de solution devient tendance. Le BARF est naturel, donc tendance. Un propriétaire respectueux des besoins de son chien souhaite le nourrir en conséquence. Il veut du naturel…, mais assorti de preuves scientifiques. Seulement voilà, les preuves apportées par la science une année sont souvent réfutées l’année suivante, quand différentes études ne livrent pas des résultats complètement contradictoires.


À quoi peut-on encore se fier?


On peut se fier à Mère Nature. C’est elle qui nous a «inventés», de même que le chien (non, ce n’est pas moi, je vous assure!). Elle a donné à chaque animal un appareil digestif conçu pour une nourriture particulière. Elle a créé un système parfait au sein duquel tous les êtres vivants peuvent mener une vie équilibrée. Certains animaux mangent des végétaux, d’autres mangent d’autres animaux, d’autres encore mangent de tout… et puis il y a l’homme.


Ce n’est pas lui qui a inventé le BARF. Personne ne peut se l’approprier ou revendiquer l’ultime avis éclairé sur la nutrition canine, comme a essayé de le faire sans y parvenir l’industrie du prêt-à-manger pour chien.


Le BARF est un concept simple. Le chien est carnivore par nature, c’est-à-dire qu’il devrait manger de la viande. Dans son milieu naturel, un carnivore mange d’autres animaux puisqu’ils sont constitués de chair (plus quelques autres composants). Il s’agit là du seul mode alimentaire approprié et naturel.


C’est aussi simple que cela!


Le fait que les carnivores mangent à l’occasion autre chose que des animaux, par exemple des excréments, de la terre, des plantes ou des insectes, n’en fait pas pour autant des omnivores.


L’idée de départ du BARF consiste donc à donner des proies entières à l’état brut. On peut partir du principe que cette base alimentaire contient à peu près tous les nutriments dont un chien a besoin. Mais, puisque donner des animaux entiers est concrètement impossible pour la plupart des maîtres, il faudra composer le menu soi-même à partir de différents éléments.


Comment faire? Voilà le point sur lequel les esprits divergent, les «BARFeurs» s’écharpent. Sur Internet, les forums regorgent de pages interminables censées répondre aux questions suivantes:


• Un chien a-t-il besoin ou non de céréales?


• A-t-il besoin ou non de plantes et d’herbes aromatiques?


• A-t-il besoin ou non de légumes?


• Et si oui cuits à la vapeur, fermentés ou crus?


On peut passer des années à s’intéresser à ces questions de la plus haute importance; il existe des études, des preuves et des indices à l’appui de n’importe quel point de vue. Le loup est observé, son comportement est analysé: mange-t-il ou non le contenu de l’estomac de sa proie? Des bandes de chiens errants sont présentées en guise de preuves. Le titre du nouveau livre de l’expert en comportement des canidés Günther Bloch, Die Pizza-Hunde1, n’étonne personne. Mais depuis quand la pizza répond-elle aux besoins nutritionnels du chien???


On se réfère à des données, à des tableaux et à des études diffusés par l’industrie et par les scientifiques qu’elle sponsorise pour calculer à quoi devrait ressembler le parfait repas BARF. Personne ou presque ne réalise d’une part que le chien assimile d’une tout autre manière les aliments transformés industriellement et les aliments frais non transformés, d’autre part que l’industrie poursuit avec ses études un tout autre objectif que de préserver au maximum la santé de nos chiens.


Nous sommes formatés par l’idéologie industrielle qui nous met en tête qu’un chien a besoin d’un ensemble de nutriments dans les bonnes proportions à chaque repas. Aucun exemple naturel ne vient étayer cette conception de l’alimentation. Aucun être vivant ne se nourrit de cette façon sur cette terre. Pas même l’homme qui est pourtant si compliqué!


Tous les êtres vivants, à l’exception des chiens (et des chats), mangent ce que la nature leur offre. Ils absorbent tantôt plus, tantôt moins de divers nutriments. On part du principe que les besoins nutritionnels sont couverts sur une période donnée. Or si l’on écoute les industriels, pour bien faire il faudrait procéder ainsi:


1• déterminer les besoins du chien en nutriments;


2• en évaluer la teneur dans ses aliments;


3• concevoir chaque repas de telle sorte qu’il contienne chaque nutriment dans la juste proportion.


Ce serait absurde, n’est-ce pas? L’homme lui-même ne raisonne pas de cette façon pour sa propre alimentation.


Pourtant, quand il s’agit de composer le menu de leur chien, beaucoup de maîtres semblent mettre leur raison de côté pour se conformer à la conception industrielle de la nutrition canine. Ils se torturent les méninges pour bricoler le meilleur repas possible. Le fait que beaucoup de nutriments, micronutriments et substances végétales secondaires (caroténoïdes, polyphénols…) en particulier, soient sans doute encore inconnus des scientifiques et que les besoins les concernant n’aient pas encore été évalués ne les trouble pas le moins du monde. Ils s’en tiennent à leurs calculs de bons élèves. À croire que la compétence du «BARFeur» se mesure à l’aune de la complexité de ses calculs.


Il est temps d’en finir avec ces comptes d’apothicaire!


Le BARF est simple. Le BARF n’est pas une religion. Il s’agit ni plus ni moins de donner à manger à son chien. Il n’y a aucune raison d’en faire tout un plat. Peu importe si le chien mange ou non un peu de céréales, ou bien 30% de légumes et non 10%. Peu importe s’il mange deux fois par jour ou une fois tous les deux jours. Ce qui compte, c’est de prendre la proie comme modèle et de varier la nourriture. Ce qui compte, c’est que les aliments soient frais, qu’ils aient subi le moins de traitements possible – et de savoir ce que l’on donne à son chien.


De nos jours, beaucoup de chiens sont très malades. Les uns ne tolèrent pas certains aliments, les autres ne peuvent plus digérer correctement. Pour eux, les menus doivent être conçus de manière à ce qu’ils se portent bien. Si un chien se porte mieux en mangeant des produits laitiers et un peu de céréales, il faut lui en donner. S’il ne digère pas les os, il faut s’abstenir. S’il ne supporte que les aliments cuits, il faut faire cuire sa nourriture.


Le chimiste danois, auteur de Raw Food for Dogs2, Mogens Eliasen, a trouvé la formule juste: «Si un chien ne tolère pas les aliments crus, le problème n’est pas dans la nourriture, mais chez le chien.» Le BARF ne se disqualifie pas en tant que concept nutritionnel parce qu’un chien malade ne le supporte pas. Le BARF est au contraire un moyen simple d’adapter ce que le chien mange à ses besoins particuliers.


À la différence d’un chien malade, un chien en bonne santé supporte presque n’importe quoi. Les erreurs alimentaires grossières – comme celle qui consiste à se contenter de piocher dans un sac – n’ont souvent de conséquences qu’après plusieurs générations et sont absentes de la plupart des régimes BARF. En prenant la proie comme modèle et en permettant au chien d’absorber de temps à autre diverses plantes sauvages et des excréments d’herbivores, sa santé sera préservée. Que des céréales, quelques produits laitiers ou d’autres ingrédients «biologiquement inappropriés» soient ou non inscrits au menu est sans importance et ne sert qu’à alimenter la controverse autour du BARF.


Il est temps de tourner cette page polémique et de nous recentrer sur l’idée qui sous-tend le BARF, à savoir garder nos chiens en bonne santé.


(Fin de citation de l’article)


Cela dit, je tiens à préciser que je ne suis pas nutritionniste. C’est en ma qualité de propriétaire de chiens que je m’intéresse tout particulièrement à la nutrition canine et à la phytothérapie. Je ne suis pas en mesure de vous proposer des solutions brevetées, je ne peux que vous communiquer ce que je sais et ce que j’ai appris au fil du temps. Je possède moi-même des chiens depuis trente ans et ma pratique de la nourriture crue est encore plus ancienne. J’ai une expérience d’éleveuse de vingt-deux ans. J’ai suivi une formation en naturopathie vétérinaire (Tierheilpraktikerin), plusieurs formations en phytothérapie, j’ai assisté à des dizaines de séminaires parallèlement à mon long apprentissage personnel de la nutrition canine et des thérapeutiques naturelles, et j’ai enfin le grand bonheur d’avoir pu accompagner des milliers de chiens dans leur passage à la nourriture crue. Voilà sur quoi repose ma qualification.
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